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Madison renonce à des vacances à Cancún avec ses collègues pour rentrer chez elle et garder sa mère, qui vit une nouvelle relation difficile. Le seul problème avec ce retour est de croiser Derek, son ex-petit ami avec qui elle a décidé de rompre avant qu'il ne la quitte – Madison est convaincue qu'il faut toujours avoir une longueur d'avance. Lorsque Derek fait équipe avec Madison pour enquêter sur la relation de sa mère avec le bon homme, Madison a du mal à ignorer ce que son cœur lui dit et à lui donner une seconde chance.

Initialement publié dans l'anthologie « Spring Vacation » de Timeless Romance, mais réédité ici avec un épilogue bonus !
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Chapitre 1
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« C'est Cancún, Madison. Comment peux-tu dire non à Cancún ? »

Madison glissa son smartphone sur le bureau vers Beth. « De ma mère. » Elle indiqua la chaîne de textos déjà ouverte.

Beth lui lança un regard curieux, mais décrocha le téléphone et lut à voix haute. « J'ai passé une merveilleuse soirée avec M. Fabuleux. Il m'a emmenée au nouveau restaurant italien sur Vine. Il adore les lasagnes. C'est bon signe, tu ne trouves pas... » Beth leva les yeux, les yeux écarquillés d'amusement. « Ses textos s'allongent tout le temps. »

« Je sais. On dirait qu'elle écrit un roman. »

Beth baissa les yeux vers le téléphone. « Je suis surprise qu'elle n'ait pas d'arthrite aux pouces. » Elle reprit sa lecture. « M. Fabuleux revient ce soir. Il est tellement merveilleux. En plus, le chauffe-eau est tombé en panne et a inondé le sous-sol. À bientôt, maman. » Waouh. Un sous-sol inondé, c'est une pensée après coup maintenant ? »

« Exactement. » Madison reprit son téléphone. « Je crois qu'il est temps que je rencontre M. Fabuleux. »

« Tu ne l'as pas encore fait ? »

Madison laissa tomber son téléphone dans son sac à main, préparant ses bagages pour la fin de la journée. « Je ne suis pas rentrée depuis l'été. M. Fabuleux n'était pas là. »

« Il s'appelle vraiment “M. Fabuleux” ? »

Madison n'y avait pas pensé. « J'espère que non. »

Beth jeta son propre sac sur son épaule. Elles avaient eu des bureaux côte à côte à la banque pendant un an.

« Comment s'appelait ce dernier ? »

Elles se dirigèrent vers la porte ensemble. Madison fait un signe de la main aux caissiers de l'après-midi avant d'ouvrir la porte.

« Maman l'appelait Capitaine Rêveur. Ces surnoms sont un système d'alerte très fiable. »

« De quoi était-il capitaine ? »

« Quel porc. » Maintenant sur le parking, Madison déverrouille son Altima, en piteux état, avec la télécommande du porte-clés.

La compacte plus sportive de Beth était posée à côté. Elle parla par-dessus le toit. « Le Capitaine Cochon était-il le gars de Vegas ou celui d'Aspen ? »

« Vegas. » La moitié des kilomètres parcourus par Madison en voiture étaient consacrés à divers trajets pour aller chercher sa mère après qu'un homme ou un autre eut rompu une relation à des centaines de kilomètres de chez elle. Vegas. Aspen. Anaheim. Phoenix. Madison avait vu l'Amérique sauver sa mère de désastres amoureux.

« Et si cette fois, tu laissais ta mère s'occuper du perdant et que tu venais avec nous à Cancún ? »

La suggestion de Beth était tentante, mais Madison devait étouffer dans l'œuf cette dernière histoire d'amour maudite. « Je n'ai pas assez de jours de vacances pour aller à Cancún en ce moment, et dans un mois ou deux, je devrai prendre encore du temps pour suivre ma mère à San Francisco ou Albuquerque, ou où qu'elle atterrisse ensuite. »

« Alors tu choisis Folsom Lake plutôt que Cancún. Es-tu juste une gourmande de punition ? »

Madison jeta son sac à main dans la voiture. « Parfois, j'ai l'impression que oui. »

Beth croisa les bras sur le toit de la voiture, apparemment prête à discuter. « Sera-t-il là ? »

Rien d'autre que le pronom n'était nécessaire. Quand on parlait de la ville natale de Madison, il n'y avait qu'un seul « il » : Derek McGee. Elle le connaissait depuis le lycée. Ils étaient sortis ensemble à la fac. Leur relation était même devenue sérieuse juste après l'obtention de leur diplôme. Ça n'avait pas marché, et son cœur était trop bête pour l'oublier. Rien que de penser à son nom, son cœur bondissait.

Idiot, idiot.

« Il sera là, hein ? » Beth appréciait trop.

« Ce voyage concerne les problèmes d'homme de ma mère. »

« Problèmes d'homme. Ça devrait être le nom de votre entreprise familiale. »

Ça aurait dû être le cas. Son père devait en être reconnaissant. La seule bonne chose que cet homme ait jamais faite, c'était de les quitter.

––––––––
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« Amuse-toi bien à Cancún. » Que disait-elle ? Bien sûr que Beth et ses amis s'amusaient. Ils ne rentraient pas chez eux pour une intervention familiale de crise.

« Je posterai des photos. » Beth haussa les sourcils et sourit.

« Attention à celles-ci », prévient Madison en riant. « Internet, c'est éternel. »

Le sourire de Beth s'élargit tandis qu'elle jetait ses affaires dans sa voiture. « Envoie-moi une photo du Président incroyable. »

« Monsieur Fabuleux », corrigea Madison. « Je t'enverrai une photo avant/après. »

« Qu'est-ce que tu comptes faire à ce type ? »

« Quoi qu'il en coûte. »

Beth acquiesça d'un hochement de tête. « Je t'aiderai à cacher le corps à mon retour du Mexique. »

« Parfait. » C'était sympa de plaisanter sur toute cette situation ridicule. « À plus. »

« Adios ! » Beth fit des castagnettes.

Madison resta un moment assise dans sa voiture après que Beth soit sortie du parking. « Je renonce à Cancún. » Elle attendait ce voyage avec impatience depuis des mois. Mais quelqu'un devait sauver maman d'elle-même. Et ce quelqu'un, c'était Madison. Toujours.

Peut-être était-ce dû au fait qu'elle avait fait le voyage tant de fois pour résoudre les problèmes de maman, ou peut-être parce qu'elle avait hâte de passer du temps à la maison. Quoi qu'il en soit, le lendemain soir, alors qu'elle quittait l'autoroute à la sortie familière, le ressentiment qui avait commencé à naître sur le parking de la banque disparut.

Folsom Lake n'avait pas beaucoup changé. Les mêmes gens. La même rue principale. L'endroit était assez petit pour être confortable, mais assez grand pour que même les résidents de longue date ne connaissent pas tout le monde. Ils avaient leur propre lycée, deux collèges et quelques écoles primaires. Folsom Lake avait même un multiplexe, un choix d'épiceries et une succursale de la même banque où travaillait Madison, dans ce que sa grand-mère appelait « la grande ville ».

Madison regrettait toujours sa maison lors de ce premier trajet en voiture, à chaque retour. À la fin de son séjour, cependant, elle était toujours prête à partir. Cette fois, elle serait épuisée d'avoir sauvé sa mère de son dernier désastre amoureux. Regarder ses amies vivre leur vie de couple ou leur vie de rêve s'épuisait. Et, même si elle avait réussi à l'éviter lors de sa dernière visite, Derek McGee risquait aussi de la contrarier.

Il lui souriait comme toujours. Il la ferait rire. Et l'espace d'un instant, elle croirait qu'ils pourraient faire fonctionner leur relation. Elle se remettrait à rêver de fins heureuses et de fins de conte de fées. Mais la vie était différente.

Elle s'arrêta devant la maison de sa mère, se préparant pour les jours à venir. Au moins, cette fois, elle adoptait une approche interventionniste plutôt que de limiter les dégâts.

Il ne me reste plus qu'à convaincre maman de rompre avant que leur relation n'explose.

Elle s'entraîna à parler en s'adressant au volant. « Dis donc, maman, je suis venue te rendre visite. Il est temps de dire au revoir à M. Fabuleux. Alors, qu'est-ce qu'on mange ce soir ? »

Gênant, mais faisable. Elle improvisait.

Madison sortit sa petite valise du coffre et se dirigea vers la porte. Elle ne s'autorisa qu'un bref coup d'œil dans la rue. Les parents de Derek avaient habité au coin de la rue. Rentrer à la maison la faisait toujours penser à lui.
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